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anties-tbesoins *de la:pOé4idique 'etles nécessités du mo-
ment. Tôutefois, en perçant le's ,iuages dont:il s'enveloppe

'.et on dégagennt des formèaï diverses ce qu'il y a -de oom-
mun àtous rles: systèmesa.on'.peut le définir: Uin sysftème
quit;-unom de fla liberté, prétcnd constituer l'indépendance
de l'existence humaine dans l-rdi-des intérêts temporels.'

" Nous disons; au.tnom .de la liberté, pour -indiquer le
voint de départ et le rait d''nion·des diverses nuances du
libéralisme q'é* l''ài uclis-, ce nois eomble; dans ces
troiir catégories; le -libér'alismnê radical, le libéralisme mo-
d6é, le libéralisme catholique. Ces trois systèmes ont, en
effet; le mme at ; tous eurs partisane ont une prétention
dentïque.: rendre'existence humaine indépendante, d'une

indr or incn puis ou moins absolue, dans l'ordre intelleo.
tel, moral et*social.

Y a t-il et penil y avoir un libéralisme catholigne ?
" En fait, il. est, malheureusement trop vrai que le libé-

ralismet catholiqueexiste., Nous' pouvons même dire qu'il
existe à l'éit de. secte, ayant ses' chefâ reconnus et obéis,
seo adh rent fainatiqués, ses organesavoués; secte d'autant
plus dangereuse qu'à l:exemple du janséàisme, elle prétend
nepas être,.qu'élle rrgarde.meo comme une injure la qua.
lification qui lui er est donnée. .algré toutes ces habile.
té,de, conduite,-,le . libéralisäe existe; il est comme tel si-
gnalé et condamné dans le Sllabusi, dans les brefs et allou.
tian*du Souveram.Pontife, dans dos actes épiscopaux et dans

*de's publicatiénssàéérieuses où les idées qu'il professe sont
ni.e à nu, ses procédé signilés, son infliencs funeste dé.

voilée. '..... . ...... ...

" Endr6it, le libérali'smeIotholiliud peut existerqu'au
,détrimént de.la royauté que Dien a donnaS.à Jésus-christ:
.Dabo tibi gent6 s hercditéîesk tuam, que Jésus.Christa 
transmise à eon Eglise: Sicut risit me viv;-ns Paier et rgo 1
mitio vos. En niant cette,royauté.soiale de Notre-Seigneur,

1a libéralime ruine léconomie providentielle. de ce monde, Ï
en .vertudo laquelle l'érdre' naturel, dans tous ses degrés, à
est soumis t ulo'rdr surnaturel. p

Quel.est le. principesur leguel es'appuie le système
qui.s'attribuc ce nom .
: "Le principe du libéralisme n'est autre que le premier c
article de la fameuse déclaration de :1.692 (1): l'indépen ladance absolue de l'ordre naturel. Cette prétendue indépen.
donne eonetitue ce que l'on est convenu d'appeler la liberté, t
de telle sorte que o'est au noni de la liberté que l'on cherche T

.à eontituer,! à tous. les degrés, l'émancipation de l'existence
.. humaino.. Ce .qu diversifie les différontes. catégories de li. q

béraux, c'est dégr d'indépdan qu'ils prétendent
établir. .

.".Les radicaux velei, une émancipation d'autant plus ea.bisoluo.que, suiviant eux, l'ordre surnaturel n'existe pas, bPhomme est le seul, Dieu de ce monde.
, !.'!Les libéraux conservateurs ou modérés ne voulent de 1'-
mancipation.que juste ce'qu'il en faut p--ne pas compr- r
mettre leurs intérête. ' 'pr

elibérx.cathol aca o dmetteils ne Peuvent le rnier sans être for'melleinent hérétiq-s-l'existono deé deux r
ordres, et même, théoriquement, la subordinationde l'ord're
inituelà loidre aurieturel; mais ils pensent que dans.la d
ratiq' au amoins -urd'hi. il vaut mieux qu'il ait

(1),A rticle' ldr "Diet'îiée itord i nu Bienheureux Pier're, à
ses 'successurs-les Viair.eÀ'de Jésus.Christet a l'Egli o la pui.-raice atr lem 1 1ebò -piritu*ellss qui concerent: le salnt, mali il s
eleur a pans seerdé do:pouvoir. sur frs cIr;sn'e civiles et tempo.. d

re e. - . .o-
't

-s

'Z JJES OAMPÂGNE~

* a.

.1212

i

.0

séparation des deux *ordres, sans ingéenoe -du spirituel
dans le temporel. . o

' De. l'application d cette fas at n-Q di iberté ré-
sulte': dans.l'Ordre intelletu il i d p a
l'oidre religieiu-, la libeité e osci'ce; edanèe s* e la.*
tiens e'téieuires la .liberté faie ne soit
porté aueuni' atteinte aux droite d'uti';ei t éxedice de
cette triplé liberté constitu-e,'aùxy fedu fiwi
1organisation sociale la plui heireusea 1 all'

"40. Examen et réfutation de!ce.ncipe -
"' Ce prineipe ne tient compte nides droitae13leublsur1 -

conscience des individus et dès peuples,-éiidesbessgres
faites. à la nature de l'homme par. suite dela déchéando*ori-
giâelle,-ni de la vraie notion -de.la'liberté,--ni dé faidis
tinction eItre l'ordre naturel et lIordrefsutnhtnrelf;--ni'de
la subordination de celui-là à celui-ci,ý-i,4iiar:onséq en%,
de la royaut4 inaliénable de Notre-SeigneuJ'ésns.Christ
et de l'Eglise. En.un mot, le priniipellib'éral•eàtl.aiiéan.
tissement de l'ordre divin de, oe f.nondeZainai q'esleirdé.'
montre infaillibleiiient le Pape dansson··idmirableq.Enoy.
élique Qruanta.cura;' avi·tissemènt:soleinel donn,attémps
avec une prévoyance inipirée, et répkté- à.ontriitemp.pen-
dant-lis grondements de la tempête qu'ilaavitepdr-'pr'é-
venir, avec une éne'rgie surhumaine.- .c-- i

".5. Quels:sont les analogiejet leidiffrencesitredlê'libé-
ralisme moderne et le gallicanisme nnesen ad wh

" Les.analogies existent: A - L.s 9al b etuioai
(a);Dans le principe: · 'indépendànce.detl'ordreaci'vit

temporel; : 5 .a.-::i. ro r
(b) Dans les procédés: ils eonsiétent;, delpa.rtio'autre,
entraver, par des moyens-légaux; l'épanouissém'htrlibro

dé la vie surnaturelle,' à enchaîner la liberté. deli'Eglise,
rinceipe,et sauve-garde de:tonte:ûaieliberfé popoq

(c) Dats les effets: l'un et!les !autres-sapetit ýparalaibmso
e principe de tout développement intellectuel et sonial;Oâst.
-dire de·toute .civilisation; et.provoquelainsiflenretôur'au
aganisme. - ". Iu·.r.i.3. ,o.o

" Les diférences 1. ·· ·:::. - ie inos s
" Elles peuvent se réduire à une seule: les -allioân- pi-o.

lament l'in dépendance au profit de, l'autoritécéserienne
es libéraux la réclament au nom de lalib,ertép.dsooions
émocratique. . .' .
Mgr. de Ladono passe ensuite à l'examen deja-deuxième

hese: Du libéralisme DANS BES.BAPPORTS.AyEO LA 8OO -
ITUTION DE L'EULISE, et pose.les trois quest.ions'uivantes
u'il résout comme nous allons voir., ,..lfpihni'.:

-o. Quelle -est la' nature de la oSmtitution donnerpar
Ntre- eigneurJésus.Ckrist à son Egliser u avenod
dé Le libéralisme n'a-pu avoirala.'iratentionMdere-dire

atholique qu'en dénaturant' la constitùtion f doqh'éeuir'ar
otre Seigneur Jésus-Christ à sön -Eglise..e!..9J s rioim
"L'Eglise a été constitude.sous 1a, forme Ed'à:te rsooidté

isible et permanente;·composéeen'premier-lieuduiPóntife
omain, docteur infaillible, et -chèf ordiniire;timmédiatidiL'
inement institué de l'Eglise'universille;--uisid'¥e.hié
archie formée parles évOques et autres ministres infériê«rsr',-.
-et enfin 'des fidèles soumis aux évgques .etauI ontife ro-
aan de qui les évêques, quoique. eux-m0rPzes.ldintitution
ivineitiennent toute mission et juridiction.5'-n2i 5

2 . La onstitution detmo.
ar-chigue? * *.9 .a ni9
"'.L a Sainte-Eoriture, les.monumentide Ilihistoir e 40.l1-

astique,.la..tradition, les témoignages le int èr es
écisions dea Coñoiles,. l'ns que',lep Söuveain tfes
nt toujours fait de leur autorité supr , a.d o t


